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industrielle 


actuellement une réglemen- 
'ALSACE ? Pa 
i ment les de: 


SANDHAL 


EQUIPEMENT 
hydro-électrique 
du Rhin : 
+ 5 milliards de 

kilowatts 
dans 5 ans.. mais 
il faut des hommes, 
des capitaux et 
surtout une volonté 


ques points du sol tunisien hier encore en 
lition ont retrouvé le calme. 

Et les morts de Sfax, cet après-midi, ont gagné le 
champ de repos au milieu de l'indifférence fataliste de 
ces mêmes meneurs qui, la veille, les conduisaient à la 
boucherie. 


Le gouvernement vaj; s 
(3) prendre des arrêtés de, “y 
salaires et de prix pour que 1 
disparaisse enfin la psy- 


IL espère que le déve- 
loppement de la pro- 
duction et la baisse interna- 
tionale des prix soutiendront 
son « coup d'arrêt ». 


tation générale des salaires. 
Hansi, les romans 


d'Erckmann-Chatrian. = 


Vogelgrün L E grond comol d'Alsace 
+ sera divisé en huit 
paranan munis d'écluses, où fonc- 
tionneront coutant d'usine 
hydro-électriques. La centro- 
le de Kembs fonctionne de- 


UN ACTEUR 
QUI “TOURNE” 


Pas seulement le villa- ui pouse Üttmersheim 


geois, de noir vêtu — 


chose de hausse. 


y out était caime N EST PAS UN veste courte, culotte et bas (due puis 1932 et celle d'Ottmors- 
EPRENANT son cycle del les n lée de moines — qui fume toujours de- heim est en contruction. 
Recens deprese hen- es] CLANDESTIN mE a a e E 
domadaires (les beaux uvés porteurs de 


pipe à bec courbe, tandis que, sur le toit, des cigognes immobiles baignent leurs 
plumes dans le couchant. 


et il est bien difficile 


jeudis de Matignon), M. Rama- 
dier a traité essentiellement, ce 
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établir un climat social favorable. 


us des prétextes économiques s 
fié un conflit dont la tendai 


Quel est l'avenir de l'Alsace ? Celui de sa capitale. avant tout, Et Siras- 
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1 seul, responsable et constitutionnel- | 
lement investi. de se prononcer ei 


dernière analyse » - 

n ver quel sabotages. enfin, risquaient de rendr 
Et M. Ramadier de regretter que) fautilisabie pour quelque temps un 
certains points solent restés insuffi-| voje de transport indispensable à 
aimment ‘éclairés l'économie du pays 

L'accord du Palais-Royal stiplait no.| C'est au peut jour qu'un escadron 

une augmentation gén motorisé vint prendre position dans 

t proportionnelle de 11 % des salai-| ]a gare de Sfax. Cinq heures du ma- 
ts. En raison d'une situation actuelle| tin. À cette heure, l'opération aem- 
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e gouvernement considère comme im- | jes premières voitures sorties de la 
possible la prise en considération d'une | caserne, des pierres, puis des coups 
eglementation générale des salaires! qe feu, puis des grenades partent d'un 
effectifs. dépôt du chemin de fer qui ae trouve 


wn coulo! t peu de mal À parfaite, Per Ve 
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Dem noe "ascen e| devant la Commission 


fre la volonté des Allemands. pen- 


ant es erem mese d'enquête des U.S.A. 


aissés par les grévistes. le phos- 
e répandu sur la voie. D'ai 


use pour ouvrir les epéro: 


ta: 


dissimulait sen 
toutes les peines ou 
r sa citation. Elle s 
de mal peur rien : le 

© demande 
dépens, esti- 


e B a 
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| ennemi icsementae| Les « notes de frais » de 
docks mt envol Elle pourrai gei bu 
| siccker 600.000 tonnes de charbon. e|. la commission d'enquête 
À ceci. il oppose la notion de salaire| fune en face. A était bien difficile de conce 


s trafic sur le Rhin est tombé e| ren 
présidée en 1942 par 
m ir que Jeon Gobin pit se cocher 


212.000 tonnes - par suite de 
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PX, d EAT EE: PAR ERNEST 


ET rene 
RE Tai ein E 
CET 
Tui Pie meis 
vénérei da Madrid 


UI, songea-t-il, et si quelque chose m'était arrivé je n'au- 

rais plus été là pour le faire sauter. Oui. Voilà. Voilà 

pourquoi tu n’y as pas été. Et tu ne pouvais envoyer 
quelqu'un, parce que tu ne pouvais pas risquer de le perdre et 
d'en avoir un de moins. Il fallait garder ce que tu avais et 
inventer un plan pour le faire avec eux. 


HEMINGWAY 


ANGL 
V MOPPE J 


ton 
moche, je te p! 
nuit, et maintenant c'est le matin. Les 
plans de nuit ne valent plus rien au 
matin. La facon dont on pense la nuit 
ne vaut rien pour le jour. Alors. 
maintenant, tu sais qu'il ne vaut rien. 

» Et John Mosby, Il ne faisait pas 
des choses aussi Impossibles que ça? 
Sûr que si. De plus difficiles, même. 
Et puis, ne sous-estime l'élément 
de surprise. Penses-y. que, si 
ça réussit, ca ne sera pas ai ballot 
Mais ce n'est pas comme ça que tu 
dois le faire. I| ne suffit pas que ce 
soit possible, il faut que ce soit E 
Mais regarde ce qui s'est passé. Ou! 
c'était mal emmanché et, dans ce cas 
le désastre saccrolt et fait boule de 


neige » 

Du sol où 11 était accroupi, près de 
la table, il leva les yeux vers Mario 
et ele lui sourit. IÍ lui rendit son 
sourire, de la surface de son visage 


Elle le regarda et secoua la tête| 
en souriant. Il se demanda à quelle| 
profondeur de son visage atteignait | 
ce sourire. Il paraissait assez profond. 

— Bien, dit-elle. « Dentro de la 


Puis, elle dit en saccroupissant 
prés de lui. Qu'est-ce que tu en pen- 
ses, maintenant que ça commence 
pour de vrai ? 

— Qu'on est peu, 
sitôt Robert Jordan. 

— Je trouve aussi dit-elle. 


lui répondit aus- 
Très 


peu 

Puis elle dit, s'adressant toujours à 
lul en aparté : « La Maria peut tenir 
les chevaux toute seule, On n'a pas 
besoin de moi pour ça. On les entra- 
vera. Ce sont des chevaux de bataille. 
et le feu ne les affolera pas Je des- 
cendrat au poste d'en bas et je ferai 
ce que Pablo devait faire. Comme 
ça. on ne fait de nouveau qu'un. 


et choisit encore quatre ades — Bien, dit-il Je pensais que tu 
qu'il mit dans ses pour. voudrais. 

rais dévisser les — Non, Inglés, dit Pilar en le re- 
zr tout gardant de tout prés. Ne tem fais 


pas. Tout ira bien. Rappelie-to! qu'iis 
ne sattendent pas à un coup pareil 
— Oui, dit Robert Jordan 


Mai pense la fragmentation 
fera mauvais efe Elle se produita 
immédiatement en méme temps que 


Yexplosion de la charge et elle ne la  — Autre chose, Ingiés dit Pilar 
dispersera Du moins, je l'espère. aussi doucement s voix rauque 
Non. fen mus sûr, Un peu de con- je jui permettait. Cette histoire de la 


fiance, s'exhorta-t-il. Et toi, hier, qui 


elle histoire de Ia matn ? fit- 


EE 
— Non, écoute. Ne te meis pas en 
colère, petit à propos de 
cette ‘histoire main. Tout ça, 
de gitane pour 


quer. gran. 
ton père était un lâche. Montre un 
peu de confiance, maintenant. » 

Tl sourit da nouveau à Maria, mais 


Je sourire n'allait toujours. pas en ce Sont de mes tru 
deca de la peau qu'il sentait tendue faire de l'effet. 'existe pas. 
sur ses pommeties et an bouche — Qa suffit, dit-il froidement. 


— Non, dit-elle d'une voix rauque 
et tendre. C'est un mensonge que j'ai 
fait. Je ne voudrais pas que tu tin 
quiétes un jour de bataille 

— Je ne m'inquiète pas, dit Robert 
Jordan 

Elle lui sourit de nouveau avec un 


— Eile te trouve merveilleux, 

iL Mol, je te trouve infect. E: ' 
« goria ». Tu trouvais tes idées épa- 
tantes hein? Tu avais tou! l'untverr 
bien en ordre, bein ? Au diable tout 


= v te 

AR Sera benu sourire frane de sa grande bou- 
1 * ehe aux lèvres gercées, et elle dit : 

hose «rue, toire iy a jou, < Je aime beaucoup, Inglés » 


jours des échappatoires. Mais. tol, il 
faut te cramponner. Inutile de nier 
tout ce qui s'est passé, tu vas per- 
dre. Ne fais pas comme ce serpent 
à l'échine brisée qui se mordait lul- 
méme, et tu n'as pas l'échine bri- 
sée. salaud. Attends d'être écorchá 
avant de te mettre À crier Attends 
que la bataille commence pour te 
mettre en colère. Il y a des tas d'oe- 
cnsions pour ça dans une bataille 
Dans une bataille, ça pourra te 
servir 

Pilar s'approcha de lui avec le sac. 

— Comme ga, c'est solide, dit-elle 


— Je n'ai pas besoin de ca main- 
tenant, dit-il. « NI tu ni Dios ». 

— Oui, dit Piler dans son chucho- 
tement rauque. Je sais. Je voulais 
seulement te dire. Et ne t'en fais pas 
On s'en tirera tous très bien. 

— Pourquoi pas ? dit Robert Jor- 
dan, et, seule, l'extrême surface de 
son visage sourit. « Bien sûr, qu'on 
ven tirera. Tout ira bien » 

— On y va quand ? demanda Pilar | 

Robert Jordan regarda sa montre. | 

— Tout de suite. 

1 tendit un des sacs à Anselmo. 

— Comment ça va, vieux ? deman- 


Ces grenades sont très bonnes. Jn- — da-t-ll 

mié. Tu peux avoir confiance en (A suivre.) 

elles. os p 
"E comment ee va, femme ? edere eg Ms onm Menat 


(Suite de lo premiére page.) 


centrales syndicales 
gence, trois. 


ue comple la Ré- 
Jout en étant mécontentes 


décider la grève. Seule, l'Union Géné- 
rale des Travailleurs Tunisiens qui, 
par un curieux hasard, a les mêmes 
que le néo-Destour et dont le 
ent, est Sfax, décidait 
une grève générale ili- 


quets de grève apparurent. 
souvent d'ailleurs, iis n'ap- 
naient méme point à l'entreprise 
empéchalent de travailler. On 
vit cireuler dans la ville des hommes 
munis de brasard, ce qui causait| 
et crainte à une population | 
mois der- 

décrétées pour 
. ou plutôt pour 


menaces étaient 
mur ates gui rent rien 
à voir pourtant avec la question des 
Salaires. Des ouvriers siciliens “étaient 
vai pendant ce "emp on égor- 
v t ce temps-là on égor- 
gerait leur femme et leurs enfants. 

Enfin de mystérieux postes de ser- 
vice étaient installés. Pour quel égor- 
gement? 


La liberté du travail 
protégée 


Le résident général mit ces meneurs 
en face de leurs responsabilités. Pui 
cela fait, 11 décida que la liberté du 
travail sera Pour assurer 
cette libe la police et 
quelques gardes mobiles. Pas un hom- 
me de troupe. Les piquets de gréve 
m'en furent pas moins dispersés. | 

Les habitants de Tunis purent voir 
des gardes casqués et la mitraillette | 
en bandoulière porter sur la tête des 
pains de glace nécessaires aux hôpi- 
faux ou aux établissements du ravi- 
taillement à denrées périssables. 

Le mercred! soir, à 0 heure, le mou- 
vement devait me toute son in- 
tensité avec le déclenchement des che- 


minots, Le résident général fait avertir 
TU.G.T.T. en méme temps qu'il re- 
fuse de recevoir ses dirigeants, tant que 
l'ordre de travail naura pas été donné. 

Voilà l'épreuve de force. 


POE 


leur 
Ax 

ro- 

tégés On le leur affirme, on le leur 


prouve. Alors, à minuit, chacun à son| 
poste. les chemins de fer marchent. Du 
coup, l'U.G-T.T. constate qu'elle n'a 
ni les troupes ni le nerf de la guerre. 
Elle retire son ordre de grève illimitée. 
La Tunisie retrouve son calme. Sera-ce 
pour longtemps ? Cela dépend un peu 
de nous. — L. G.-R. 


ENGHIEN 


Prix de la Roquette 


1 Arlette DI (H. Massoni (112) G. 34 
A M'G, Mores EOM 
a abra D (ACT Bog 
À. Alavoine tò, ; 
ÉOkm rq 
X pL: 101. 104. 108, 104, 107, 109 
ni ds 114: DS 
Prix de Javel 
1. Vert Galant II (L. Gran) (2008. 70 
aT Mme. Coimant 1s 


Ph + 
2. Vorehidée (M. Riana) (302) |. 


$ Vakntino 11 OI Peribara) (ASP. 15 
R km. 1°20°"4/10. 
N. pi. : 203, 204, 205, 208, 208, 210. 
215, 216, 217. 


Il faut savoir que, sur les quatre| 


Plus de meneurs à Tunis 


| M. Ramadier 


| fait le point 


(Suite de la première poge) 


Le président du conseil espère que le 
développement de la production dont} 
Téguller | 

stteinäre fin 1947 le niveau dis 1938 
et la baisse internationale de certains | 
prix joueront à la longue et soutien- 


le rythme ralenti mais 


ront ainsi « son 
Et de conclure : « 


d'arrêt ». 
| 


hausse progressive et de révision gé- | 
nérale. mais je tiens la déclaration | 
commune C.G.T.-C.N.P.F. comme im- 
portante. 

> Je regrette que certains points 


mière et que les parties n'aient pas 
une conscience parfaite de certains 


dangers. Le gouvernement va prendre 
des arrêtés de salaires et rix 
dans un trés bref délai pour que À 


on 
trouve dans la conclusion d'une 


aient été insuffisamment mis en lu-| 


Le relèvement de 
la production allemande 


(Suite de le première page) 

Ces milleux sont des mileux d'af-| 
faires qui, dès avant la guerre, entre-| 
tenaient des relations personnelles avec 
les gros industriels allemands et qui 
souhaitent reprendre ces relations au 
plus tôt 

Pourquoi ? Parce que si la recons- 
truction de l'Allemagne bénéficie d'un 
tour de faveur, c'est à eux que leurs 
anciens amis d'outre-Rhin passeront 
leurs commandes 

Pour cela. il faut obtenir : 
l'Allemagne passe avant tout le mon- 


Un Tour de l'ouest de l'Europe 
est projeté pour 1948 par les Belges 


ERE S REN Mi Sp tOu de rec GERARDIN ne sera pas 
à Bruxelles pour la remise 
du maillot à Scherens 


uà dimanche. 
Louis Gérardin est venu s'entrainer 


Ju 


Ce « Tour » passerait par la Belgique. 
Luxembourg, Suisse, France, pour revenir en 

— Nous faisons un gros effort pour le cycli 
ont-ils dit, et nous voulons l'intensifier. Mais vraiment 
nous sommes déçus par les Français : nous espérions avoir 
au départ de notre course internationale par équipe une 


1° Que. 


AC 3 forte représentation française, et Votre fédération n'a 
| de; 2* Quaucune mesure de natio-| désigné qu'un lot bien modeste. Savez-vous que si les Français avaient. Au Pare pour préparer aes sorties de 
| nalisation ou d'internationalisation ne| Géciaré forfait, nous étions décidés À écher qu'une équipe belge aije, samedi à Zurich et de dimanche 
| soit prise et que par conséquent les + ES RE UE e i Autem, « Toto » n'a pas roulé long- 

=! nous représenter dans le prochain Tour de Franc 


magnats de l'industrie germanique 
soient replacés aux leviers de com- 
mande ; 3° Que le financement de la 
reconstruction allemande se fasse au 
moyen d'investissements privés et non 
par des crédits de l'Etat américain 
de facon que la Trésorerie n'ait pas 
un droit de regard ou de contrôle. 


temps, la piste très sale ay 
voqué deux crevaisons — avant 
Cautenet avait retiré une poignée de 
clous sur la ligne d'arrivée. Ce n'est 
pas sérieux et dangereux 

— irez-vous mardi à Bruxelles pour 
ceremonie de la remise du mail- 
? lui avons-nous de- 


ll est certain que la F.F.C., en se montrant énergique, aurait pu réu- | 
nir une brillante équipe pour défendre nos couleurs en Belgique. 

Ce que nous n'arrivons pas à comprendre, c'est qu'il fut un temps, 
pas si éloigné du reste, où les coureurs francais se battaient pour aller 
courir en Belgique et en Suisse, pays à change élevé. Maintenant quand 
on leur propose d'y aller, iis se récusent en prétextant qu'ils gagnent 
Plus d'argent en France. Comprenne qui pourra René MELLIX 


t 
lot à Scherens 


EDO Bein. (silere M. Jtrar ne o 
tes données hrsnall T Us ailleurs M. Joi = 
Cons Midedi Geréent savne Le Raoul LESUEUR Scherens s’est fracturé ra pas proposé Par amitié pour Jet 


je ferais bien le déplacement, mais ce 


E ep Ee T EE Led te ferait avouer une faute que je 


unéricains, les conséquences en se- e. ` H 
| raient ineaiculables. Heureusement, ia ce soir à Buffalo la clavicule = pas commise. Je préfère done 
note du département d'Etat au Quai 'absienir ; je le regrette pour Scho- 


à Copenhague 
COPENHAGUE. — Jeff Scherens, 
eui) participait à le réunion du 
Sihalume d'Aarhus a fé victime 
June cheie. Relevé avec une irse 


d'Orsay semble prouver, au con- rens. — R. M. 
traire, que M. Marshal! est décidé à 
entreprendre la lutte contre la fac- 


tion du général Clay. — R. H. 


Dix stayers seront en piste, ce soir. 
à 20 h. 30, à Buffalo, à l'occasion de 
1a revanche du championnat du monde 
de demi-fond : les finalistes du Parc 
des Princes, moins le Belge Michaux, 


Sérès, Lapébie, Magni 
Léoni en tournée en 


tains détails ont attiré leur attention 
et font penser qu'il est complice. En 
effet, le propriétaire aurait signalé le 
vol de sa voiture dans des conditions 
assz curieuses, celui-ci, d'après le 
« plaignant » se situant quelques 
heures seulement avant l'agression. Or 
On sal que les numéros avalent été 
maquillés. 

Dans ces conditions, diverses véri- 
fieations sont effectuées, tandis que 
l'automobiliste est consigné à la dis- 
position de Ia justice. 

utre part certains témoins ont 
été formels et le nombre dez agres- 
seurs, que l'on croyait de six tout 
d'abord, a été ramené finalement à 
cinq. La première voiture était occus 
Pée par trois hommes, tandis que 
deux avalent pris place dans la se- 
conde 

Toutes les recherches entreprises 
pour retrouver le mystérieux taxi qui 
chargea les bandits porteurs du trésor 
sont demeurées vaines. Les renseigne- 
ments fournis par Mme Basquin, la 
concierge de l'école de la rue Lavol- 
sier, ne sont pas suffisamment précis 
pour permettre d'identifier je chauf- 
feur et son véhicule. La voiture aban- 
donnée à Montreuil : la traction 8713 


FN 5, probablement volée. appar- 
tient à M. Saliceti, demeurant 16. rue 
Ledru-Rollin, à Beaucaire (Gard). 


La chasse aux gangsters 


auxquels se joindront le Suisse Besson 
et les Français Lemoine et Chaillot. 


ture de la clavicule, il a été trans- 
porté à l'hôpital. 


Pour le gala GROSBORNE 


| Algérie pour dix jours 
De nombreux champions, formant 
une belle représentation Internatio- 


nale, sembarqueront ie 13 à Port- 
La seconde des tractions qui servi- | Vendres. Seront du voyare : Lapé- 
zent À l'agression est celle apparte- l h » | be, Série. Danguilaume. de Muer, 
ant jorse et dont nous pari | patte, Gueguen, Louviot Guil- 
miz0-.20—- tous les champions ont | fc tans ont 
Enfin on se souvient que Do- Magni, Ricci, L. Maggini; l'Espa- 
rée, un des gangsters « réquisition- 2 gnol Sanchez: le Danois Erik Falk 
SL RE répondu QUI | 26 5 Sot i Roi 
Celle-ci le n° 2859 RL 2 — dais Vooren et le Tchèque Roswadn. 
la troisième de l'histoire — roulait Y | Six réunions sont prévues: le 15, 
à faible allure et était pilotée par M. tte Deimas, Rebry. Poirier seront oppe-| à Alger (piste): 16, à Blida (crit. 
Raymond Bellot, entrepreneur de ma- Lu es GE ý | 100 km): 17, à Alger (crit. 100 
sonnerie, demeurant 26, passage Mont- Signalons, en les félicitont pour leur! km); 21, à Bone (piste); 23, à 
gallet. Le bandit fit descendre le con- geste, que la municipalité a offe protui. | Oran (erit. 100 km.) : 24, à Sidl-Bel- 
ducteur sous la menace de son revol- novrent occident ement l'utilisation de la piscine, que e| Abbès (crit. 100 km.). Les meilleurs 
ver. M. Bellot, terrorisé, courut se] Dons un grond élon instollotions de micros et howi-porleun| Coureure nord-africains, — Chibane. 


cacher derrière un arbre. Le gardien] les 
Roussel qui poursuivait le malfaiteur 


mais qui n'avait plus de balles dans 


Djellali en tête, 
vedettes venu 


seront opposés aux 


sont faites grocieusement et que le person- | tam 


nel de lo piscine assurera généreusement 
le morci 


gon chargeur. dut assister impuissant. | mere s. l'organisation, | gite. Sercu, Mammon. Stereur Va 
à la fuite du malfaiteur qui, d'ai vez les hommes tous les Douphins du " ipti E Suenberres Maris ' reprdaentoront ia 
eus, malla pas loin : connaissant] TOÉC. avee Jony, fes frères Vallerey, Be Ve enciptim: elt anirai 9 W van Dyce. Hoenders. Ven Verre 
mal le quartier, il s'embourba dans| bet ef Mokache ; les Porisiens Mortineou, | Afin d'amortir les frais très élevés}  fambrechis Airpsteromt 1e M de 
un terrain vague où il abandonna le] Comu, Le Moran et Laurent ; l'équipe e et de séjour des nageurs| l'Ouest pour Garin 


s et afin de permettre aux or- 
sateurs de verser à Grosborne la | 
Plus grande partie de ia recens. uns| 
Souscription est ouverte. Adresser les 
fonds à M. Le Gall, Comité de lIle 
de France de natation, 20, rue de la 


A 52 ans, il s "entraine| 
en vue du Marathon 


véhicule 


Les routes du Midi 


barrées 


re avec Kérombrun, chom- 
Fronce du 100 m. 
Szego, Poreire et Pellicer (Alger 

En woter-polo, les meilleurs spéciolistes 
du moment seront oux prises et l'on peut 
noter la présence de Bordinoni et Robin, 


| 
| 


Chaursée-d'Antins Paris LONDRES. — L'Australie: 

des sopeuns. " s | pas ar 
La, aoirde en, Ia mult d'hier ap sont] ENEE Te demi Me Beriou, 3 Bercy Cerutty, qui est- Anè de 
passées en vérification, contróle eti " 2 ams court 50 km. deux fois 
barrages sur les routes. On arréta par semaine et lève des poids à 


lourds pour développer ses mus. 

f cles abdominaux en vue de re 

{présenter l'Australie dans 

$ l'épreuve du Marathon, l'an pr 

chain. aux Jeux olympiques — 
L3 


plusieurs taxis dont les occupants fu- 
rent mis hors de cause. En raison des 
signalements des gangsters et de l'hy- 
pothèse qu'ils appartiennent à la « ban- 
de des Corses », les routes du Mri 
ont été particulièrement surveillées 
et des barrages établis, notamment 
dans les régions de Melun et de Fon- 
tainebleau. Mais en vain. 

Dans la matinée, quelques employés 
des usines Panhard ont été entendus. 
Il n'a cependant pas été ible 
d'établir jusqu'ici si les bandits ont 
bénéficié d'une complicité quelconque 
à l'intérieur de l'usine. 


Nette amélioration dans | | POUZIEUX ira à Prague| 
l'état de Grosborne j time mien em se| 
^ rence Tchécoslovaquie, E Te | 

4 Joly, du Racing, s'étant Rx. 


1 


Un round et Marty Servo 
est K.O. par Joe de Martino 


TOULOUSE. — Les docteurs qui 
soignent noire collaborateur, le mi 
geur J.-B. Grosborne, à l'hôpital d 
Purpan, ont publié ce matin je bulle- 
tin de santé suivant : « Nuit bonne 
Amélioration de son état ». 
D'autre part Mme Grosborne qui ne 
quite pas le chevet de son mari a 
Qu nous fournir quelques précisions 
bras droit est sauvé, Quant au 
bras gauche, dont le coude avait été 
broyé par la roue du tramway, il 


€ MAY BE... Pour 
adoptez « M 


vacances, le voyage, le sport, 
BE ». 


© GRACIEUSEMENT deur Petits Albums illustrés 
un « POUR VOUS MADAME » et un... « POUR 
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BIJOUX - MONTRES - ORFEVRERIE| kert, Jacqueline, Louis et Félix Ber- 
48, 'Oioeuee-arAntin, M. G. BRINGAZEN | nard oni la douleur de vous faire part || 
qu décès de M. Paul Bickert, à New- | 

noët 1947, « Paris-presse » a été 


York, le 27 juillet 
tré à. 308.200 exempiaires. New-York, 210, 
Sie NATIONALE DES 


Hass à "5 Gachez danser 


pour le 15 Août 
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(Suite de la première page) 
pendant la guerre : création de fabri- 
ques de produits chimiques, de batte- 
ries de tours à coke, de colorants syn- 
thétiques, de raffineries de pétrole, 
d'usines de traitement du bois et de 
ses dérivés, de fabriques d'essence 
synthétique, de caoutchouc synthéti- 
que, de textiles artificiels ; création 
d'une industrie aéronautique et auto- 
mobile, de chantiers navals. etc. 

Cette  industrialisatiot nécessitera 
l'extension du port. la construction 
de nouveaux bassins, dix nouveaux 
kilomètres de quais, d'autres docks. 
une nouvelle gare de triage. Mais. 
Surtout, des liaisons intérieures par 
enau, plus importantes, et un accroisse- 
ment de la production électrique. 

C'est ains! que devront être amé- 
Lorés : 

Le canal de la Marne au Rhin — 
la grande artère transversale fran- 


M. STOP 


et les choses bizarres 


1 


ROUVILLE s'est brusquement trons 

jormé, le 6 coût, en un étrange mo- 
josin de curiosités. Dès 15 heures 
arrivent, en effet, sur io ploge, des 
chorgés ces objets cocosses, soi 
tenus, rores ow bizarres que mom « sh 
page * du jour exigeoit. 

Je su successivement orrêté por un 
chien nu, une enseigne normande, un co- 
nord de savon, um cercueil d'ocier et, en- 
fim, por le soutien-gorge à trois cases di 
M. Léon Sée, 5, rue Cordinal-Mercier, à 
Poris; euriosité peu banale à loquelle le 
jury occorde « ses faveurs » et les 5.000 
francs le soir même 

La découverte de la soirée des étoiles, 


poble » de 15 heures 
plage de Cabourg. J onse T8. its 
à io première personne qui m'opportero ma 
jo pris de face et le jour méme. Amo 
l'identification du lieu soit in 


Vendredi 8 août, à Bognoles-de-l'Orne, 
je ne serai « steppoble » que dansant et 


reur vestimentaires grossière 
Semedi 9 coût, je récompenserai la Belle 
P 


Il prenait du 
poisson les autres 
le regardaient 


Un fin péebeur. M. A... Anger 
écrit: « Depuis des agées que Je Ta 
des concours, l'Atir est le seul appát 
qui malt donné entière satisfaction. 
Sur un étang de la région, je me suis 
vu le seul à prendre du poisson ; les 
autres ne pouvaient que me regarder... 
avec envie. » 
Ces autres pêcheurs devaient ignorer 
l'attractif irrésistible contenu 
dans une friandise affriolante pour le 
poisson 

Tous les as de ia gaule ont adopté 
Atir. Kéclamez-le à voire marchand 
Au premier essai vous ramenerez une 
belle frhure et serez convaincu. Vente 
en gros. Ets Blémont, 17, avenue de 
la Révolution, Limoges (H.- 


BONNE RECOMPENSE à qui rappor- 
iera CHIEN BERGER BELGE ions 
polis noirs perdu mardi soir, 44. rue 
Saint-Georges Tru. 13.92. 


OUVERTS EN AOÛT 

Les Ets LEVITAN informent leur 

simabie clientèle que leurs maga- 

Sins sont ouverts pendant tout ie 
mois d'août, 

LEVITAN, 63, boulevard Magenta, 

PARIS. - (Métro: Gare de l'Est.) 
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"Quies RECHERCHES. SURVEILLANCES 
Privées e! Industrielles 
Mr année 58 dis Chaussée-d Antin. Ta. 14-0: 


SOMMER 


ENQUETES - RECHERCHES - SURVEILLANCES 


Swing voise, tango, slow. sambo, rumbo, 
atc.. PL oir et soi. chmotis Lycéum Du- 


2 Paris-presse (d) 


meine-Pomen, 9i, an. Villam. - WAG. 24-94 


TOUTES MISSIONS CONFIDENTIELLES 
AGE BIULAZARE - IML 628 


STRASBOURG, grand port maritime 


dantenne et avec Marseille. 


Bonne navigation eni jon entre Bile et Bum 
divisant par sections, on 


artificiellement des chutes dont 


barrage de Kembs mis en service 
avant la guerre. Il permettra aux gros 
chalands de remonter jusqu'à Bâle 
sans rupture de charge, depuis la mer 
du Nord 

Huit biefs, munis d'écluses de di- 
mensions exceptionnelles, assureront 
une navigation permanente aux cha- 
lands de 3.000 tonnes... et le fonction- 
nement d'autant d'usines hydro-élec- 
triques ! 

Le premier de ces blefs est Kembs. 
dont les générateurs donnent 900 mil 
Lions de kilowats heure en année 
moyenne 

On construit actuellement l'usine 
d'Ottmarshelm, qui utilisera la chute 
du bief suivant 

Puis viendront les usines de Fessel- 
heim, Vogelgrun, Marekolsheim, Sund- 
house et Gersthelm. 

La réalisation de chacune de ces 
étapes nécessitera un délai de cinq ans 
et un effectif de 3.000 travailleurs … 
Mais quel résultat au terme de ces ef- 
forts! Une produetion de cinq mil- 
liards de kilowatts. économisant trois 
millions six cent mille tonnes de char- 
bon à la France. 

L'industrie, grâce à l'énergie élec 
trique abondante, pourra se dévelop- 
per rapidement ; elle sera généra 


ravitaillement 


Certains tickets des car 
Textiles : re" iii de ai 
férentes catégoriem restant encore vaia 
bles. notamment pour ja laine à trieoter, 
la tolle tirée. les chaumures et les res 
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tions de pénicilline et aux soins t De not i * I A 4 . 

ds M osillgetia" da nina im. [f re correspondant particulier Steve STEVENS) 
toulousains. (par cible). — L'ancien champion du 
Chacun, à l'hôpital de Purpan, ad- s, Marty Servo, vient de connaitre, à 


mire le courage dont a fait preuve 
J.-B. Grosborne. I| n'a jamais perdu 
connaissance et c'est lui qui, le bras 
en lambeaux, le crâne ouvert, sur le 
trottoir pendant une demi-heure, at- 
tendant l'ambulance, remontali le 
moral de ses jeunes camarades de 
club effondrés 

J.B. Grosborne a été très touché 


e mésaventure pour le moins inattendue 
a été descendu 1 minute et demie, par k.o. au 
premier round. Et l'auteur de cet exploit est un quasi 
inconnu, Joé de Martino, sur lequel les annuaires et revues 
spécialisés sont totalement muets. 

Tout ce que l’on sait, c'est que de Martino boxe depuis 
six ans sans avoir obtenu d'autre réputation que cells 
d'un honnête homme de peine du ring 


qui, pourront cou- 
EX CR te aires ou autres en- 
gagés pour son essor. 

Strasbourg, blen placé sur les mar- 
chés du monde et favorisé par la 
consommation française, amplifiera 


vite sa production. Naturellement, ce résultat inattendu a provoqué ia 
Son activité devrait bientôt toucher| de voir avec quel magnifique esprit| panique au camp de Servo, que dirige «on manage AL "wen 
toute l'Alsace Mulhouse, par exem.| de solidarité tous les nageurs et Jour- Quand l'ex-champion, cueilil pour ia deuxième fois au cours de ce 
ple, qui attend chez elle un dévelop-| nalistes de Toulouse, de Paris. de| round, descendit au canevas, ses seconds essayèrent Dien de l'asperg 


Marseille et d'ailleurs lui sont venus 
en alde ou lui ont manifesté leur 
sympathie. Il nous prie de les remer- 
cier tous. 


pour le ranimer. 
qu'il n'ait repris sens. 

Détail amusant : le chronométreur dut protéger son gong, un spectateur 
ayant voulu sonner prématurément la fin de ia reprise pour sauver Servo. 


pement de l'industrie textile, de 
contruction des machines textiles, de 
lappareillage électrique, de l'indus- 
trie chimique, de la chimie minérale, 
etc... sera gagnée par le mouvement. 

Et derri ‘autres provinces fe- 
ront la chaîne du labeur et du profit 

Que manque-t-il pour assurer rapi- 
dement cette prospérité * 

Ni l'intelligence, n! l'ardeur au tra- 
vail, ni le courage, ni l'obstination, 
dont les Alsaciens sont riches. 

Alors? Une volonté, un plan d'ac- 
tion, des ouvriers et des capitaux. 


Peine perdue, i’ « out » fatidique fut prononcé avant 


LOTERIE NATIONALE 


Tirage de la 23* tranche 


De l'argent ? Mais quand une œuvre fw DRAME HUMAN o 
est aussi naturellement favorisée. RE PUI 
quand elle porte en sol, dès le départ, NE RARE PETTE 
des certitudes de victoire, quand elle 
est aussi visiblement assurée d'être 
bénéficiaire, rentable. les capitaux 


doivent venir à elle sans difficultés 
Car les chances de l'Alsace dure- 


ront autant que le Rhin. 
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